Paroles de REMI TREMBLAY
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P 1. Te sou-vient - il quand ta ch¢ - re pré--sen-ce Troublait mes sens, ex - al-tait mon a-
2. Te sow-vient- il de la-vew de ma flam-me, Nous é- lions seulsy c'é-tait par un bram
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mour ? Seul, au - jour-d’hui, je pleu-re ton ab-sen - ce; Je-tant ma plainte aux é-chos d’a-len-
© soir. Dun long re - gard  in - cen-di - ant mon & - me, Tos yeux si beaux me ver-sé - rent les-
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tour. (6] toi que jai-me Plus que moi-m& - me, Puis - se ton ceceur gar - der le sou-ve-nir
poir. Ray - on cé - les-te, Re- gard mo-des - fe, Trou - ble de Tdme, et pu - di-que can-deur;
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Des jours dli-vres-se  Oi° ta tendres - se Me pro-met - tait unhewreux: a - ve - nir,
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. Ten - dre d%-1i - re, Je croy-ais i - re, Dans ton @il notr, Dar-sét de  mon  bon - hews € ;
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2 3 Te sou-vient - il a - vec quel-le cons-tan-ce Je re- cher-chais :ce re-gard de tes
v Ores. - Com dolore = L m ‘ T ’ " —rT s
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Et je me sens broler des mé-mes feux, Joie
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eux? Pour le  re-voir, Vers toi mon cceurs’é - lan - ce
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¢ - phé - meé-rel Pen-sée a - meé-re!l Je ne pour-rai donc ja-mais te fran-chir,
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. Lon-gué dis- tan - ce, Mon ex + is - ten-ce . Je don - ne-rais, Destin, pour. te flé - chirl
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? 4 Souvent la  nuit je crois re - voir tes char-mes, Tu m’ap-pa - rais, pres-sant en-cor ma
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main. . Puis daps mon goeur re - pais-sent les a - lar - mes, Et. je crains le réveil du len-de-
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main. Le jour. m’en - }é-ve Un sidouxre - ve; C’est en vain que mon . re-gard = € per du
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Te cherche en - co - e A - prés l'au . ro - re, Je res - te seul, na-vré, triste, ‘a - bat-+ tu.
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Moulins a Coudre, a Trwoter a Lavel et a Tordre
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